
- 224 -

Ounis entend des voix <lui clatcluotteitt tout près.
Sont-ce les guerriers umorts 1 Qui sait ? '~s brisée,
Il veut boire du sang.. Le sang qu'il aime. Après,
Il ira déterrer la hache de la «lierre.
Si les autres ont peur, qu'importe ? il ira seul.
Le wigwvam d'Irenna qu'il respectait nlaguère
S'endormira bientôt sous u sanglant linceul.

Et toujours le hibou sinistremnent nînile.

Interrogeant la nuit le ses fauves rgrs
Otuis marche pluîs vite. Un fu'îî nmaudit le bîrûle.
I1 est toit d'avoir ou tioour elle tant l'égards...

Irenna reposait suir sa couche de branches.
[Jn ange avec ainour la protégeait, ouvrant
ii-dlesis <le soni front scs ailes toutes blanche..;.
Elle se délectait dans un songe enivrnt.
L'ane lie voit-il pas; la menace qui plne
N'enitend-il îss un br-uit ? C'est comme n flot mnoinant.
Qui (lotte s'ilttrodnlit là dans la chaste cabane 7
Umi specctre! s'est penché sur lat vierge. Hésitant
Il écoute passer ue haleine embaumée.
Ci-, frand Esprit, ce Christ au séduisant apîv-l,
COe Dieu qui lui ravit sa jeunle bien-aimée,
Va-t-il à sont amour, va-t-il à sont scalpel,
Cette iijuit, la sonstratire ?

Elle est là sans cléfense.
Le père est à la Chasse au loin. L'obscuirité
Favorise l'auidace et sait voiler l'oltnsê.
Le eriime se fait mieux (lants la sécurité.

Mais quel cri de' fureur, qulle elamenr immense
.;'élève dée partout <tans la hourgafle en paix?
Est-ce le cri dec guu-re ? Il meurt et recommence
Comme un éclat de foudre ait lonjg (les bols épais.
La ]tache ferme ant poing, la hache ou la massue,
Le féroce iroqjuois venge ses dlerniers morts.
Il frappe, il est partout, il ferise tniute issue
Soni bras est sanis fatigue et son cSeur sans re.mordls.


